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o Les expositions du Musée :
- HtRBERT 5IEBNER ET ANDR El ZADOROZNY, à la Galerie XII ;
— l'Exposition-venle annuelle ;

o Peul V. BEAULIEU, à la Galerie Camille-Hébert
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John Updike ou les mouvements de la grâce
Par Nairn KATTAN
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HERBERT SIEBNER 
et

ANDREI ZADOROZNY
Oscillant entra la figuratif 

et l'aosrait, Herhert SIEB
NER contruit gratuitement sa» 
tableaux mais travaille avec 
métier une pjta grise et terne.

Des sill.ouettes de person
nages, des rappels d'animaux 
reviennent de toile en toile. 
Les formes en elles-mêmes ne 
sont pas mauvaises. Quelques- 
unes font preuve d'imagina
tion. Mais trouver une forme 
intares'ar.te et la reproduire 
indéfin m-nt ne sgîfit pas pour 
faire de la bonne peinture.

Autre exposant de la Cala 
rie XII, ANDREI ZADOROZNY, 
dessinateur adroit don* I e s 
gouaches et aquarelles sont 
bat illustrations de bonne qua
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lité. On davine dans catta ex
position la plaisir que l'artiste 
prend à dessiner et à utiliser 
les couleurs. Avec lui, nous 
avons droit aux vues généra
les de la villa, aux bouquets 
multicolores, aux fougères sou
ples ... Tout cela est gentil 
et agréable à regarder.

A propos de ces deux expo
sitions, je me demande si le 
Musée remplit bien son rôle 
en présentant des travaux qua 
I on peut qualifier d'ordinaires, 
dans la production actuelle. La 
Musée se doit-il d'encourager 
le goût, l'habileté, la bonne vo
lonté ? Je ne te crois pas. Je 
crains au contraire que cas ex
positions mineures n'entretien
nent la confusion dans l'esprit 
du public. Le Musée doit faire 
preuve d'une largeur de vue 
suffisante pour permettre à 
toutes les tendances, toutes les 
techniques et toutes les for
mes d'expressi-sn de se mani- 
tesier. Mais l'exposition an 
cours à la Galerie XII ne sou
lève pas la question des up 
fions, des expressions diver
gentes ou opposées.

Elle remet seulement en 
question la limite entre l'oeu- 
vrette et l'oeuvre eccepteble, 
limite qui peut perfois être 
difficile à établir. Mais si lui, 
le Muse», ne'st pas le premier 
a montrer quelque rigueur 
dans ses choix, de qui pourra 
t-on en attendre un tant soit 
peu ?

LA Sème EXPOSITION-VEN
TE annuelle du Musée dont le 
but est de promouvoir la van
te d'oeuvres d'artistes vivants, 
(donc d'apporter une aide di
recte aux artistes) a donné lieu 
cette année à une exposition 
variée et de très bonne tenue. 
On ne peut nommer tous les 
artistes présents. Il y en a 
71, représentés par 131 oeuvres.

Au cours de la visite on re
marque de nombreux envois 
qui sont excellents qui, il faut 
espérer, trouvaront acquéreurs.

PAUL V. BEAULIEU

PAUL V. BEAULIEU fait 
une bien jolie peinture ! Des 
couleurs luxuriantes, à domi
nante rouge, des empâtements 
légers, des plans qui se super 
posent et flottent dans l'espa
ce, une composition soignée, 
des contrastes accentués de 
couleurs, tout cela contribue à 
faire de cette peintura quelque 
chose da précieux.

Grâce à l'expérience acqui
se pendant vingt-cinq ans, Paui 
V. Beaulieu domine toutes les 
ressources du métier et les uti
lise avec virtuosité.

Il n'y a rian à reprocher à 
cette peinture. Elle est même 
très bien faite. Le reproche 
qu'on peut lui adresser, c'est 
qu'elle ne pose guère de pro
blèmes et qu'elle en résout en
core moins. Avec ses effets de 
matière et de couleurs, elle est 
douce, aimable, sans jamais da- 
vanir pénétrante. Sous des va
riantes de formes et de cou
leurs, j'ai t'imprassion qu'on 
nous ressert un peu chaque 
fois le même tableau.

La meilleur de I'expesition, 
je l'ai trouvé dans les aquarel
les chatoyantes, enrichies d'ef 
fets de couleurs décoratifs ob
tenus en partie par le papier 
mouillé. Le hasard fait ici de 
bien belles choses. Et Paul V. 
Baaulieu posséda assez de dis 
cernement pour en profiter au 
maximum.

Quelques aquarelles ressor
tent de l'ensemble de l'expo
sition, parce qu'elles sont vo
lontairement structurées e t 
parce qu'elles ont des couleurs 
tranches qui se répandent sur 
te papier en coulées d'un ly
risme naturel et expansif.

John Updike qui » trente- 
deux ans jouit déjà d'une re
putation considérable. Deux de 
ses livres furent traduiLs en 
français : son roman. Coeur de 
lièvre, publié voici deux ans, 
et son recueil de nouvelles 
Les plumes du pigeon, qui 
vient de paraître.

Les mots de Pascal qu'il met 
en exergue de son roman nous 
donnent la meilleure indica
tion de sa démarche d'écri
vain : "Les mouvements rie grâ 
ce, la dureté de coeur ; les 
circonstances extérieures”.

Rabbit Angstrom, le héros 
de Coeur de lièvre va de fuite 
en fuite. Il abandonne sa fem 
me. puis sa maîtresse. 11 souf
fre et fait souffrir les autres. 
Mais il ne peut s'arrêter. Tout 
au long du récit, il poursuit 
son dialogue avec le pasteur

Nomination aux 
Editions Pédagogie Inc.

Eccles Celui-ci veut le sauver 
mais le salut ne peut etre que 
le fruit d’une rédemption. Et 
dans l'esprit d’Updike, celle-ci 
est individuelle Partout, Rab
bit Angstrom se trouve assailli 
par l'ombre de la mort. La 
rédemption, pour lui, est sy
nonyme d’affirmation de la 
vie.

Dans ce roman, Updike ten
te de se dégager d'une longue 
tradition puritaine qui fait du 
monde un lieu de passage et 
un champ de labeur et de souf
france. 11 chante la souverai
neté de la joie, le bonheur de 
la chair, la splendeur du quo
tidien. Mais le voilà qui se 
heurte à une autre tradition 
non moins étouffante : le poids 
d une société qui écrase l'in
dividu.

L'oeuvre d’Updike se situe 
au point limite d'un double 
dilemme. C' est tantôt le choc 
entre les exigences de la so
ciété et la quête religieuse de 
l'individu et tantôt l'harmonie 
entre ce même individu et son 
entourage, harmonie qui naît 
de l’acceptation des lois de la 
nature et de la responsabilité 
envers les hommes. Choc ou 
harmonie : le dilemme est pré
sent.

Ces thèmes reviennent dans 
toutes les nouvelles qui com
posent ce recueil. Souvent le 
personnage central est un ado
lescent qui se trouve au seuil 
du monde adulte. 11 est heur
té par une société qui le bri
me. Va-t-il se départir de son 
innocence? Voilà le prix qu'il 
faut payer pour sortir vain
queur de l'épreuve de l'initia
tion. Que va faire ensuite le 
monde adulte du sentiment re
ligieux de cet adolescent? La 
mutation est possible dans la 
mesure où la découverte de 
la société des adultes s'accom
pagne de celle du mystère de 
la création. L'adolescent abor
dera alors le monde de ses 
ainés chargé de ce mystère 
qui fait sa puissance. Autre
ment, il est démuni et sa rou
te n'est jamais terminée., Dé
chiffrer les secrets de la vo
lonté divine n’apporte pas 
tranquillité d'âme et consola
tion. Tout au plus un espoir.

Le sentiment religieux chez 
Updike demeure vague. Il 
s’inscrit néanmoins dans la 
tradition protestante même si 
ce romancier met toujours en 
cause les Eglises établies. A 
l'instar de tant d’autres écri
vains de sa génération, il ré

cuse la religion institutional)- 
sée. Dans ses nouvelles, il se 
contente de poser des ques
tions.

On a «ouvent loué le style 
d'Updike et il est vrai que 
cette oeuvre foisonne de beau
té. On ne peut s’empêcher, 
cependant, de déceler toute la 
recherche qui a présidé à sa 
naissance et Updike frise sou
vent la préciosité.

Ce romancier chemine dans 
le courant actuel de la litté
rature américaine. Une nou
velle génération s'édifie dans 
les villes tentaculaires. L'hont- 
nie moderne s'initie à une 
nouvelle forme de vie. L'ado
lescent ressent durement la 
perte de l'innocence. Cette 
perte ouvre-t-elle la porte à 
la récupération victorieuse 
des voies de la nature, du mys
tère de la création et de 
l'harmonie entre l'individu et 
la société? Voila la question 
angoissée et douloureuse que 
pose Updike.

“Coeur de lièvre’’ traduit de
l'américain par Jean Roaenthal, 
aux éditions du Seuil 
“Les plumes du pigeon” nou

velles. traduite» de l'américain 
par Jean Rosenthal, aux éditions 
du Seuil.
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Etudiants, professeurs, profitei de ces prix de reelle aubaine

M. Richard Bergeron, m.a.
M. Fernand BERUBE, prési
dent du Conseil d'administra
tion et directeur généré! des 
EDITIONS PEDAGOGIA INC., 
a le plaisir d'annoncer la no
mination de M. Richard BER
GERON, M.A., professeur et 
linguiste, au poste de direc
teur des Editions.
Monsieur Bergeron, qui est 
ex-directeur génerel des éco
les è le Commission des Eco
les cetholiques de Sherbrooke 
et encien professeur de lan
gue è l'Université de Mont
réal, est l'auteur de plusieurs 
ouvrages sur ta langue fran
çaise, et a collaboré à diver
ses revues pédagogiques et 
culturelles.
Il a été décoré è l'Ordre du 
Mérite scolaire, 3e degré, et 
créé Chevalier du Bon Parler 
français par la Société du Bon 
Parler français.
Membre du Comité exécutif 
et du Conseil d'administration 
de l'Association canadienne 
des Educateurs de langue 
française (ACELF), depuis 
1953 — Président général de 
le Société Saint-Jean Baptiste 
du diocèse de Sherbrooke en 
1961 — 1963 — Membre de 
la Société de Pédagogie de 
Montréal, de la Société cana
dienne de Linguistique, du 
club Richelieu.
Le siege social des EDITIONS 
PEDAGOGIA INC. est è 192, 
rue Dorchester, Québec, P.Q. 
Succursale : S0S6 Ch. de la 
Côte-des-Neiges, suite 3, Mont
réal, P.Q.

Jean Hamelin

NOUVELLES
SINGULIÈRES

Coliectien "l'Arbre" No 4 $2.50

DANS LA MEME COLLECTION!

“La moindre Qualité de ccs nouvelles n'est pas leur 
mouvement même qui ne languit jamais et qui, comme 
la vague de l’océan, s’enfle et se renouvelle, avant de 
se casser sur la côte. Ces nouvelles très écrites, com
posées avec beaucoup de soin, sont des réussites qui 
font de leur auteur un de nos plus habiles conteurs’’.

________ Guy Sylvestre (Le Devoir)

ANNE HEBERT/Le Torrent/*2.95 
ALAIN GRANDBOIS/Avant le chaos/*2.95 
JEAN SIMARD/13 récits/*2.50
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i A partir d'aujourd'hui pour une semaine seulement 
la vente la plus extraordinaire dans le livre jamais vue
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H Librairie de la Sorbonne
La plus grand* librairie universitaire en détail au Canada
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Collection complète du

“Que sais-je" : .... 49f 
Classiques Larousse : 25c

Aucun* commande postal* ou téléphonique accepté* 
Duré* d* la vent* ; un* temain* strictement.

BIENVENUE A TOUS 1195 RUE BLEURY
(tntr* Dorchester et Ste-Catherlne en face de 

U Salle Geaù

En philosophie, sociologie, critique lit
téraire, histoire, manuel scolaire, dic
tionnaire, encyclopédie, etc.
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